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Un moment déterminant 
Par Steve Veazey 

Résumé du discours adressé à l’Eglise par le Président Steve Veazey 
    

Nous voici arrivés à un moment déterminant dans la vie de l’Eglise! Les 
moments déterminants arrivent au point de rencontre entre la peur et l’espoir, la 
difficulté et l’opportunité, l’hésitation et la réponse fidèle.   

Ce genre de moments déterminants ont fait ressortir le meilleur de nous 
et nous ont préparés à la phase suivante de notre voyage avec Dieu. 

Qu’est-ce qu’un moment déterminant ? En général, on peut le définir en 
posant deux questions : Allons-nous laisser certaines circonstances et difficultés nous distraire de 
notre mission ? Ou allons-nous clarifier nos priorités de mission et nous concentrer sur ce qui 
importe le plus ? 

L’Eglise, tout comme d’autres organisations, est confrontée à des difficultés financières 
en raison de conditions économiques difficiles. La viabilité financière à long terme de l’Eglise 
n’est pas en jeu. Les générations passées qui ont fait preuve de générosité dans le sacrifice, les 
dirigeants antérieurs qui ont fait preuve de prévoyance et les politiques financières appliquées 
avec discipline aujourd’hui continuent à garantir l’avenir financier à long terme de l’Eglise. Cela 
dit, la récession continue a causé un déclin dans les contributions pour les Ministères Mondiaux et 
les projections de revenus résultant des investissements de l’Eglise.  

Un des Principes Permanents de l’Eglise est « la grâce et la générosité ». Nous répondons 
à la grâce de Dieu, telle qu’elle est particulièrement révélée en Jésus-Christ, en donnant avec 
générosité et en recevant avec grâce la générosité des autres. C’est un principe profondément 
spirituel qui découle de la nature de Dieu. Nous sommes appelés, selon les desseins éternels de 
Dieu, à grandir spirituellement tout au long de notre vie dans la grâce et la générosité.  

Que comprenons-nous par la relation spirituelle entre la grâce de Dieu, le don de 
l’évangile, la vie de disciple, la générosité et la mission de l’Eglise ? Est-elle juste limitée à ce qui 
sert essentiellement nos besoins personnels ou à ce que nous aimons le plus ? Est-elle définie par 
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des contributions banales et sporadiques tandis que nous appliquons la majeure partie de nos 
ressources à d’autres objectifs ? Ou comprenons-nous que le cœur de l’évangile révélé en Christ, 
c’est de vivre une vie pleine de compassion et de générosité qui reflète la nature généreuse de 
Dieu ? 

La vie de disciple inclut de répondre au don de Dieu en Christ en donnant de manière 
constante et généreuse, selon notre capacité complète et – nous l’espérons – grandissante de 
soutenir les ministères locaux et mondiaux. Ce soutien est un des moyens les plus évidents 
d’exprimer notre engagement spirituel envers la vision du Christ. Les contributions aux 
Ministères Locaux et Mondiaux sont également importantes pour que l’Eglise puisse accomplir sa 
mission commissionnée par Dieu.  

Je veux clarifier certaines choses avec les dirigeants des congrégations et la prêtrise à ce 
sujet. Nous ne pouvons espérer une réponse généreuse grandissante aujourd’hui ou dans l’avenir, 
même si la situation économique s’arrange, si nous n’enseignons pas aujourd’hui les principes de 
la Réponse Généreuse du Disciple à toutes les générations. Et, nous ne pouvons pas enseigner 
avec intégrité si nous ne personnifions pas pleinement ces principes dans notre vie. 

Pour devenir la Communauté du Christ que Dieu nous appelle à devenir, nous devons 
aborder des questions importantes. La première concerne notre connexion avec notre histoire. 

L’histoire de l’Eglise à ses débuts est l’histoire d’un peuple fidèle, inspiré qui a entendu 
l’appel à accepter et partager l’évangile du Christ de manière plus complète. Ils l’ont fait avec 
beaucoup d’enthousiasme.  Ils y ont répondu avec un engagement hors du commun et une énergie 
créative, en donnant une expression concrète de l’évangile dans leur vie en communauté. 

Au fil des générations, cela dit, nous avons tissé leur histoire pour donner à l’Eglise son 
meilleur profil. Nous avons élevé les premiers dirigeants de l’Eglise au statut de héros spirituels 
aux proportions mythiques, tout en faisant peu cas de leur humanité et de leurs difficultés.  

Nous devons également approfondir notre compréhension de la nature des Ecritures. Pour 
cette partie de notre voyage, nous avons besoin d’une lumière et d’une boussole. Notre lampe est 
le témoignage du Saint Esprit qui illumine la vérité divine. Notre boussole est la « Déclaration sur 
les Ecritures » de l’Eglise qui donne une direction sûre. 

A la base de la « Déclaration sur les Ecritures » se trouve la compréhension que les 
Ecritures sont une compilation merveilleuse d’écrits inspirés qui sont indispensables pour 
rencontre le Dieu Vivant révélé dans la Parole Vivante, Jésus-Christ. Les Ecritures parlent dans 
de nombreuses voix différentes, dans des témoignages, des histoires, de la poésie, des 
métaphores, des commentaires et des paraboles. Tous ces moyens de communiquer nous 
montrent la direction vers des vérités divines de manière dépassant tout ce que le langage peut 
pleinement exprimer. Les Ecritures ont de l’autorité, pas parce qu’elles sont parfaites ou 
infaillibles, mais parce qu’elles nous maintiennent enracinés dans la révélation de Dieu.  

Au cours des derniers siècles, une doctrine scripturale a émergé dans le christianisme 
insistant que les Ecritures dans leur totalité – chaque mot – ont été dictée directement par Dieu et 
sont infaillibles dans chaque détail. Cette croyance a vu le jour en réponse aux questions sur 
l’autorité religieuse de la part de personnes clamant que la raison humaine était le chemin le plus 
fiable menant à la vérité. Donc, une doctrine scripturale a vu le jour et encensait les paroles 
mêmes des Ecritures en les clamant infaillibles et en les déclarant seule autorité sur tous les 
sujets.  

Cette façon de voir est toujours très dominante dans le christianisme aujourd’hui. Elle 
influence fortement nombre de membres de la Communauté du Christ qui l’ont adoptée à partir 
de la culture de masse.  

Cependant, cette doctrine ne reflète pas la manière dont les Ecritures ont été comprises 
dans le christianisme de nombreux siècles après son apparition. Et ce n’est pas ainsi que la 
Communauté du Christ voit officiellement les Ecritures aujourd’hui.  

Nous affirmons que les Ecritures sont inspirées et essentielles pour connaitre Dieu et 
l’évangile. Nous croyons que les Ecritures doivent être interprétées de manière responsable grâce 



à une étude informée, guidée par l’Esprit à l’œuvre dans l’Eglise. Interpréter les Ecritures est le 
travail constant de la communauté. En d’autres termes, comprendre et appliquer les Ecritures, ce 
n’est pas juste lire un passage et décider de nous-mêmes ce qu’il signifie. 
  La Communauté du Christ souligne également que toutes les Ecritures doivent être 
interprétées en utilisant la perspective de la révélation de Dieu la plus décisive en Jésus-Christ. Si 
des passages d’Ecritures sont contraires à notre compréhension la plus pleine du sens de la 
révélation de Dieu en Christ, telle qu’illuminée par le Saint Esprit et discernée par la communauté 
de foi, les enseignements et la vision du Christ ont précédence. Ce principe s’applique à tous nos 
livres d’Ecritures, surtout aux passages utilisés par certains pour désigner la disgrâce de Dieu, ou 
attribuer aux autres des traits négatifs ou des seconds rôles.  

 C’est pourquoi notre croyance en « la révélation continue » est si importante. Cette 
croyance nous permet d’être toujours ouverts à « encore plus de lumière et de vérité » afin que 
nous puissions grandir dans la compréhension de la volonté suprême de Dieu telle que révélée en 
Christ. La Doctrine et Alliances 163:7d affirme que « Les Ecritures, la direction prophétique, la 
connaissance et le discernement dans la communauté de foi doivent marcher de paire pour révéler 
la véritable volonté de Dieu. Suivez ce chemin, qui est le chemin du Christ Vivant, et vous 
découvrirez plus de lumière qu’il n’en faut pour le voyage qui est à venir ». 

La Conférence Mondiale de 2007 a approuvé une résolution demandant à la Présidence 
d’apporter une direction à l’Eglise concernant notre pratique du rebaptême en tant que condition 
requise pour devenir membre de l’Eglise. La Présidence invite l’Eglise entière à participer à un 
discernement dans la prière à ce sujet. Nous pensons que cette approche est en harmonie avec 
Doctrine et Alliances 162:2c qui dit: « En tant que peuple prophétique, vous êtes appelés, sous la 
direction des autorités spirituelles et avec le consentement commun du peuple, à discerner la 
volonté divine pour votre époque et pour les endroits où vous servez ».  

Pourrons-nous mettre les questions internes à l’Eglise en perspective afin de pouvoir nous 
concentré avant tout sur notre mission de Proclamer Jésus-Christ et promouvoir des 
communautés de joie, d’espoir, d’amour et de paix ? Tout autre chose est secondaire à la 
poursuite de cette mission. C’est le plus grand défi auquel nous faisons face.  

La question la plus importante pour une Eglise de mission ne concerne pas la survie à 
long terme. C’est la manière dont nous poursuivons avec passion la mission du Christ dans un 
monde brisé implorant dans la douleur les vérités libératrices de l’évangile (Doctrine et Alliances 
155: 7) 

Nous mobilisons-nous pour apporter un soin pastoral et une aide concrète aux personnes 
et individus qui arrivent à peine à survivre à cause de difficultés économiques ? Réagissons-nous 
à la haine et la violence accrues envers les immigrés et les minorités ethniques parce qu’il y en a 
qui veulent en faire des boucs émissaires pour nos difficultés collectives ? Qu’en est-il des 
enfants dans votre communauté ? Comment vont-ils ? Que signifie être un peuple prophétique qui 
parle et agit au nom de Dieu et du Christ dans de telles périodes?   

Nombre de nos membres vivent dans des pays aux systèmes politiques et économiques en 
développement ou en berne. Ce qui importe le plus pour eux c’est de se libérer et de libérer leurs 
prochains des effets dévastateurs de la pauvreté, de la maladie et du conflit. La question de 
mission pour l’Eglise est : « Comment l’espoir du royaume de paix de Dieu peut-il devenir plus 
qu’un rêve lointain pour eux ? » Qu’allons-nous faire en tant qu’Eglise dont la mission est basée 
sur la restauration des personnes à la plénitude dans la communauté ? 

Je suis conscient des frustrations de certains jeunes et jeunes adultes par rapport à la 
lenteur apparente de la vie de la congrégation en réponse à la mission. Je suis également 
conscient de votre déception de ne pas avoir des opportunités de servir et diriger comme vous 
vous y sentez appelés. En réponse, je veux que vous sachiez que l’Eglise a besoin des 
perspectives et dons de toutes les générations pour être saine. Les congrégations qui ignorent ce 
principe le font à leurs risques et péril.  



Donc, après avoir dit tout cela, qu’est-ce qui importe le plus ? La vision et la mission de 
Jésus-Christ importent le plus ! Ce qui importe le plus est que nous devenions ce que Dieu nous 
appelle à être afin que le ministère de restauration du Christ puisse être partagé de toutes les 
manières possibles où que ce soit.  

Pendant que je me préparais à ce discours, j’ai prié Dieu à plusieurs reprises et lui ai 
demandé « Qu’y a-t-il d’autre que l’Eglise doit entendre ? » A plusieurs occasions, j’ai ressenti 
l’Esprit. C’est pourquoi je désire exprimer ce que j’ai ressenti à travers les paroles suivantes à 
l’Eglise :  

N’ayez crainte ! N’ayez pas peur de devenir qui Dieu vous appelle à devenir. Dieu, 
l’Eternel, était avec vous par le passé, continue à être avec vous aujourd’hui et vous attend déjà 
avec patience dans le futur. Grace à votre vie, l’histoire sacrée de la Restauration continue à être 
écrite. 
   Communauté bien-aimée, Dieu vous a choisis pour l’aider à accomplir les desseins 
divins si vous décidez de vivre tout votre potentiel et le meilleur de vous. Approfondissez votre foi. 
Raffinez votre sensibilité aux directions de l’Esprit afin de ne pas être distraits par d’autres 
influences. Explorez les Ecritures en étant ouverts à de nouvelles perspectives qui vous 
parviendront. Développez votre compassion et votre générosité. Renforcez vos relations afin que 
la paix du Christ puisse être magnifiée à travers vous.  
Soyez courageux et pleins d’espoir. Réunissez les dons de toutes les générations et cultures pour 
que les ministères du corps puissent être entiers et vraiment vivants. D’autres sont en train d’être 
préparés dans le monde entier à joindre leurs efforts aux vôtres, si vous décidez d’aller de l’avant 
selon les directions qui vous sont offertes par l’Esprit. Amen.  
  
Frères et Sœurs, il existe un chemin vers l’avenir qui contient la promesse que nos jours les 
meilleurs nous attendent. Puissions-nous le choisir. C’est mon espoir et ma prière la plus fervente.      
 

 
Ce qui importe le plus 

Par David D. Schaal 
 

Certaines questions requièrent simplement des informations. D’autres interpellent 
notre curiosité. Cependant, il arrive parfois qu’une question nous trouble tellement 
que la réponse redirige nos énergies et réoriente notre façon de vivre. Jésus était 
expert dans ce genre de questions. « Qui dites-vous que je suis ? » demanda t-il à 
ses disciples (voir Matthieu 16). En essayant de vivre la réponse à cette question, 
leur vie a été à jamais façonnée. Au bord d’un lac, après que Pierre l’ait renié trois fois, Jésus lui 
demanda à trois reprises « M’aimes-tu ? » (Voir Jean 21). C’était l’occasion d’une guérison, d’un 
renouveau et d’un engagement à la cause du royaume de Dieu. 
 Ces types de questions sont comme des boussoles et peuvent entraîner l’évaluation du 
sens et de la nature de nos vies.  
 
Un peuple prophétique 
          La Section 163:11b affirme que le défi d’un peuple prophétique, c’est de discerner ce qui 
importe le plus. Que signifie être prophétique ? Il y a plusieurs idées mais je voudrais suggérer 
qu’être prophétique, c’est être « comme un prophète. » 
 Comment étaient les prophètes ? Que faisaient-ils ? L’étendue et le contenu de l’activité 
prophétique ne peuvent pas être précisément décrits en une seule phrase. Néanmoins, je pense 
qu’on peut dire que les prophètes avaient un pied plongé dans une relation proche et vivante avec 
Dieu, et l’autre pied plongé dans les questions sociales. Les prophètes, je pense, étaient des gens 



qui ont ensuite essayé de réunir les deux pieds, en intégrant la voix de Dieu au sein de leurs 
communautés.  
 Par exemple, prenons en considération le contenu des livres prophétiques dans la Bible. 
On y déniche un nombre incalculable de thèmes. Et pourtant, les deux sujets les plus communs 
semblent être la fidélité d’Israël envers Dieu et l’intérêt d’Israël pour le pauvre, le persécuté, 
l’opprimé. Très souvent, ces sujets étaient identiques. Ces mêmes sujets retentissent aussi d’une 
voix prophétique dans la Doctrine et Alliances.  
 Donc, si nous sommes un peuple prophétique, nous ne fuirons pas le monde pour nous 
isoler dans la religion. Au contraire, nous nous trouverons parmi ce qui vit, nous nous engagerons 
dans des sujets concrets auxquels les hommes et les femmes, les filles et garçons font face chaque 
jour. Mais s’engager dans les sujets de notre époque, ce n’est pas suffisant. L’Eglise (vous et moi) 
n’est pas appelée à fournir des efforts séculiers pour améliorer le domaine social. Nous sommes 
demandés à prendre part à l’œuvre du royaume de Dieu. Par conséquent, notre action sociale c’est 
d’être motivé par les priorités de l’évangile et façonné par une pratique spirituelle. Ceci nous 
mène au prochain paragraphe de la Section 163:11b. 
  
Discerner  
 Dans la Section 163, il est demandé à l’Eglise de discerner ce qui importe le plus. 
 Pour les congrégations qui se sentent appelées à marquer une différence dans leur monde, 
la question est toujours la même : « Que faire ? » On est toujours tenté de chercher des 
programmes qui ont marché dans d’autres congrégations et dans lesquels on peut se refléter. 
Cependant, ceci fonctionne rarement à long terme.  
 Il est également attrayant de « sauter en plein » dans la mission—fixer des objectifs et 
lancer des programmes basés sur les besoins que nous voyons. Parfois, c’est exactement ce qu’il 
faut faire. Cependant, beaucoup de congrégations affirment qu’avec une telle approche, 
l’enthousiasme est de courte durée tandis que l’énergie diminue. 
 Le discernement, c’est différent. Lorsque nous nous engageons dans le discernement, 
nous ne nous précipitons pas pressés par nos propres idées et objectifs. Nous prenons le temps 
individuellement et collectivement de lire les versets (L’emphase ici, c’est de laisser d’abord les 
écritures nous parler avant de laisser parler nos pensées.) Nous nous intéressons aux talents de 
notre congrégation et à ce que nous sommes les seuls à pouvoir faire. Et nous nous permettons 
d’arrêter de faire ce pour quoi nous ne sommes pas équipés.  
 Dans le discernement, nous accordons du temps à la prière et au silence, à la fois en tant 
que personne et en tant que congrégation. Nous nous demandons : « Pour cette congrégation, en 
ce moment, qu’est-ce qui importe le plus dans l’œuvre du royaume de Dieu ? » 
 La partie difficile avec le discernement, c’est que la réponse n’est pas rapide. En fait, cela 
peut prendre un bon moment avant de percevoir le commencement de ce que Dieu voudrait que 
nous fassions dans nos communautés. J’ai parlé il y a quelques mois à un pasteur qui a entrepris 
un processus de discernement dans sa congrégation. « Cela fait deux ans que nous avons entamé 
un processus de discernement » affirma t-elle. « Nous ne savons toujours pas exactement quelle 
sera notre mission, mais le processus est en train de nous changer. Non seulement nous avons 
plus d’énergie et nous nous sentons plus proches de Dieu, mais nous sommes devenus plus 
accueillants et commençons à préparer de nouveaux disciples. Nous avons arrêté de faire les 
choses pour lesquelles nous n’étions pas compétents et nous devenons plus ouverts à notre 
communauté. »  
 
Poursuite 
 La Section 163:11b sous-entend que comprendre ce qui importe le plus n’est pas 
suffisant. Il est nécessaire de discerner et de poursuivre ce qui importe le plus. C’est dans la 
poursuite que nous parvenons à comprendre ce qui nous importe véritablement le plus. Par 
exemple, certaines pourraient dire que ce qui leur importe le plus c’est de faire la volonté de 



Dieu. Et si, par hasard, ces personnes ne faisaient rien pour aider les pauvres, polluaient la planète 
sans remord, ne partageaient pas leur foi avec les autres et pratiquaient rarement la générosité ? 
La plupart d’entre nous savons depuis longtemps que ce qui importe le plus pour une personne 
(ou une congrégation) est rarement révélé en paroles. Bien au contraire, ce qui importe le plus est 
justifié par tout ce que nous faisons de notre temps, de notre énergie, de nos compétences et avec 
nos ressources.  
 Est-ce que la mission compte vraiment pour notre congrégation ? Pour connaître la 
réponse, il suffit d’analyser le comportement de la congrégation au cours des 2 derniers mois. 
Est-ce que la majorité des efforts est consacrée à des activités conçues pour et fréquentées 
essentiellement par des membres de l’Eglise ? Ou, est-ce que les ressources, le temps et les efforts 
sont déversés dans votre communauté, afin de préparer de nouveaux disciples ou bien de prendre 
soin de ceux qui sont meurtris, pauvres ou affamés pour des relations salutaires et significatives ?  
 Certains obstacles se trouvent au sein même de notre âme. Les sentiments de faiblesse, la 
peur de se lancer dans de nouveaux projets, et l’inquiétude de devoir abandonner certaines 
choses, sont des obstacles communs. D’autres obstacles sont circonstanciels, comme les 
restrictions économiques ou le temps que nous devons consacrer ailleurs. Si l’une de ces choses 
représente un obstacle pour nous, alors peut-être qu’il faut tout simplement commencer là où 
nous en sommes, même si la réponse paraît minime au premier abord.  
 
Le Royaume de Dieu 

Au final, il est à noter que dans la Section 163, « ce qui importe le plus » n’est pas 
formulé comme une question. Ce n’est pas comme quelque chose « au-dessus de notre tête » ou 
une sorte de mystère de Dieu. Ce qui importe le plus a toujours été de poursuivre l’œuvre du 
Royaume de Dieu. La Section 163:3b affirme : « Par-dessus tout, efforcez vous d’être fidèles à la 
vision du Christ du Royaume de paix de Dieu sur terre. » 

La question face à nous, c’est de discerner ce qui importe le plus « pour le voyage qui 
attend. » Par conséquence, discerner ce qui importe le plus dépend directement à notre 
comportement. Que ferons-nous effectivement dans nos congrégations pour résorber la pauvreté 
dans le monde ? Nous affirmons souvent notre désir de préparer de nouveaux disciples, mais 
serons-nous vraiment capables de dire « Tu veux venir avec moi à l’église ? » 

Dans son discours du 5 avril, Président Veazey partagea des paroles qui selon lui étaient 
en réponse à l’Esprit de Dieu. Dans son allocution, il déclara : « Dieu vous a choisis pour l’aider à 
accomplir les desseins divins si vous décidez de vivre tout votre potentiel. » 

Si vous choisissez un tel voyage, il existe une excellente boussole disponible. 
 

 
 

Dieu appelle à l’émergence d’un peuple prophétique 
Par Steve Veazey 

Dieu appelle à l’émergence d’une communauté prophétique composée des nations du 
monde, qui se caractérise par un rare dévouement à la compassion et à la paix de Dieu 
révélées en Jésus Christ. Par la grâce et la sagesse divines, cette communauté de foi a 
reçu une abondance de dons, de ressources et d’opportunités pour l’équiper à devenir un 
tel peuple. Au cœur, se trouve la puissance de la communauté en Christ exprimée 
localement de manières distinctes tout en soutenant une unité de vision, de croyances 
fondamentales et une mission dans le monde. —Doctrine et Alliances 163:11a 
 
Caractéristiques d’une Communauté Prophétique 



Le paragraphe 11a débute la conclusion de la Section 163. Il amène le lecteur à 
considérer le principal appel de l’Eglise à devenir une « communauté prophétique. » Qu’est ce 
que ces termes veulent dire ? 

Dans l’esprit de beaucoup, être prophétique fait référence à des déclarations 
charismatiques ou à la prédiction de l’avenir, souvent avec un sens de mise en garde. Limiter le 
sens du terme « prophétique » à ces expressions c’est manquer le grand dessein que Dieu a prévu 
lorsqu’il appelle à « l’émergence d’une communauté prophétique. » 

Le ministère prophétique, dans son véritable sens scriptural, signifie parler et agir en 
accord avec la volonté de Dieu pour la création. Cela suppose de voir au-delà des réalités 
actuelles pour élever une vision pour un autre avenir en harmonie avec la volonté de Dieu. Cela 
suppose le choix de vivre dans l’avenir que Dieu souhaite malgré la résistance de la culture 
populaire. Une communauté prophétique est une communauté « contreculture » qui apporte un 
témoignage concret à ce que Dieu accomplit pour délivrer la création. 

Former une communauté prophétique est une façon importante par laquelle Dieu agit 
pour délivrer la création. L’Ancien Testament est une histoire remarquable sur la façon dont Dieu 
a façonné un groupe de nomades en un peuple de foi distincte connu pour son dévouement envers 
l’unique, le vrai, le Dieu vivant.  A travers leur histoire, le désir de Dieu d’établir et de maintenir 
une alliance de paix avec la création a été démontré. Cette communauté prophétique a également 
apporté un héritage de foi riche par lequel Jésus-Christ, le Prince de Paix, est né et fondit pour son 
ministère prophétique.  

Quelle est la nature de cette communauté prophétique que Dieu appelle à travers le 
paragraphe 11a ? Ce paragraphe énumère plusieurs caractéristiques importantes. 

Premièrement, cette communauté prophétique sera « faite de toutes les nations du 
monde. » Elle représentera l’accomplissement de la grande commission. (Matthieu 28 :19-20). 

Bien évidemment, l’un des rôles prophétiques de cette communauté est de montrer que 
l’unité et la paix entre des personnes de diverses cultures et nationalités est possible par l’Esprit 
de Dieu et le message du Christ. Cette communauté  insistera sur le fait que le royaume de Dieu 
n’est pas le domaine exclusif d’une quelconque nation. Les idées, les dons et la participation de 
toutes les cultures sont nécessaires pour que le règne de paix de Dieu soit établi sur terre. 

Une autre caractéristique de cette communauté prophétique c’est la fidélité à la 
compassion et à la paix de Dieu telles que révélées en Jésus-Christ. Elle devient, par essence, 
Christ vivant en tant que communauté dans le monde. Les gens peuvent mieux voir qui est Jésus-
Christ parce qu’ils peuvent expérimenter sa nature dans les relations, les paroles et le ministère 
d’assistance de la communauté.  
 
Equipée pour être une Communauté Prophétique 

Les chances de devenir une Communauté prophétique peuvent être intimidantes. 
Comment l’Eglise répond à une telle vision dans le monde d’aujourd’hui ? 

La deuxième partie du paragraphe 11a nous rappelle un principe spirituel qui est évident 
à travers les écritures. Dieu n’appelle pas des personnes ou des groupes de personnes à s’engager 
dans l’accomplissement de desseins divins à moins que Dieu n’ait déjà placé dans leurs vies la 
capacité à y répondre.  

Le paragraphe 11a ne nous laisse pas deviner comment Dieu a déjà équipé l’Eglise pour 
répondre à l’appel d’être une communauté prophétique. De ce point de vue, un des principaux 
points dans la vie de l’Eglise a été l’appel à « Garder mes commandements, et chercher à mettre 
en œuvre et à établir la cause de Sion. » (D&A 6:3a) 

Le principal don que Dieu a donné à la Communauté du Christ c’est le « pouvoir de la 
communauté. » Ce don est non seulement visible dans la relation étroite au sein de nombreuses 
congrégations locales, mais il est vécu dans les liens spirituels puissants que nous entretenons 
avec nos frères et sœurs à travers le monde.  



Lorsque le document « Nous partageons : Identité, Mission, Message et Croyances » a été 
travaillé, des membres du monde entier ont insisté sur les « bénédictions de la communauté » en 
tant que Principe Permanent ou valeur centrale de l’Eglise. Lorsqu’on leur a demandé ce que les 
« bénédictions de la communauté » voulaient signifier, les membres ont déclaré qu’une véritable 
communauté : 

• c’est là où les gens deviennent vulnérables à la grâce de Dieu et à autrui ; 
• inclut la compassion et la solidarité envers les pauvres, les marginalisés et les 

opprimés ; 
• respecte la valeur des personnes tout en prévoyant des choix sains pour 

l’égocentrisme, l’isolement et le conformisme ; 
• prévoit des opportunités de développement et de croissance pour toutes personnes, 

surtout pour celles qui ne peuvent pas subvenir à elles-mêmes ;  
• partage un sentiment puissant de confiance et d’appartenance—même lorsque aucune 

rencontre n’a eut lieu. 
 

Evidemment, nous ne pouvons pas devenir une communauté qui démontre ces traits que 
par de bonnes intentions. 

Mais par-dessus toutes ces choses revêtez-vous de la charité, qui est le lien de la 
perfection. Et que la paix de Christ, à laquelle vous avez été appelés pour former un seul 
corps, règne dans vos cœurs. —Colossiens 3:14–15 

 
Imagination Prophétique  

Le ministère prophétique de Jésus a donné naissance à une autre communauté qui a 
bouleversé le statu quo de la religion oppressive et des règles contraignantes de l’Empire Romain. 
Les premières communautés du Christ étaient des signes prophétiques de ce que la vie serait si les 
personnes et les pays tournaient leurs cœurs vers Dieu. Les gens étaient attirés par ces 
communautés à cause de l’amour, de la compassion et de la paix—exprimés au nom et par 
l’esprit du Christ—exprimés en opposition totale à ce qui était considéré normal dans la société 
générale. 

 La Doctrine et Alliances 163:11a cherche à éveiller une vision de ce que la Communauté 
du Christ peut être si elle ose accomplir l’appel à devenir une communauté prophétique moderne. 
La première étape est d’arrêter d’accepter que les réalités actuelles dans le monde—comme la 
gourmandise, les conflits et la pauvreté—soient inévitables. En même temps, guidés par l’Esprit, 
nous devons envisager des changements dans l’état actuel des choses et commencer à vivre 
comme si ce qui doit être l’est déjà.  
 
Conclusion 
 La Doctrine et Alliances 163 :11a nous assure que la Communauté du Christ a la capacité 
et le potentiel de répondre. Le premier défi à relever c’est de se libérer de l’emprise paralysante 
du statu quo et d’oser entrevoir de nouvelles possibilités.  
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